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SOCIÉTÉS  DIVERSES 
JEUNE FAVFARE DES TROMPETTES « LES 

TRAVAILLEL1 RS». — Mardi 10 mai, a 7 h. 30 
du soir, répétition aenérai© au fiiègei, Un ion de 
fi l'a.   Présence indispensable. 
 .tjy  

■as BSWS«*V: sj&Mftjg&ftei 

"Naissances, — £>t» 8. —Herpheiin Ueraise, rue 
Lottin, 8 1er. — Scoember 1-ernand, rue Nteu- 
reto, 115. — Dubois Anne et George*», rue Du~ 
ham, 36. —Menlaa Suzanoe, rue <te Band, 0. 

Décès. — Du 8. — Dupa* Ad©4pl», 76 ans 
10 mois, veuf Jougîat, rue Malcshenljes, 43. — 
Godefrov Maivtoa, 44 ans, ép. Hurez, rue Gam- 
t»Ua, 200. — Detapftice Oscar, 50 am et demi, 
dp. Duhamel, rue Jearaie-d'Are, 96. — Depoorter 
Agnès, 25 ara, 4p. Versavel, rue Justice, 9. — 
Dhaeee Henriette, 3 jours, rue Gosselta, 14. 

ARRONDISSEMENT DE LILLE 

LA MADELEINE 
LEGION D*HONNEUR. — Nous apprenons la 

nominatoon, au grade de chevalier ae la Légion 
d'honneur, de M. 'Roussel Arthur-Joseph, iusti- 

M. Roussel est de la cèasse 1900. Il ai éfi& 
mobilisé le 2 août 1914 et a fait une grande 
partie de la campagne au 43e R. 11., comme 
EOus-offkaer, puis ôff&iur mitrailleur. 11 a obtenu 
plusieurs citations et a été grièvement btessé 
% la tête. 

UUÏBER&AHT 
UN RENARD A D£L'X PATTES EST PINCE* 

—X- L«B aendartnje» de patrouille dans la nuât 
de samedi. à dinmnicbe ont tremcoatré le ;nomnné 
Joseph Haoml't, 3i acs, -a:«s liamicile fi nev qui 
était porteur de trois paniers contenant 8 la- 
pins, 3 pouies et i cauani provenant de vois 
«imtois dtams des fermes, rsotammenit • à Pérea- 
cbie-s. 

' ! situation qui est faite à nos organismes du fait 
que des organisations «'insirrgenit contre les 
■décisions de Congrès et entrav-éiit par leurs cri- 
tiques «olomniettees et leur intdiéranee à l'é- 
gard-des délégués confédéraux toute possibilité 
d*att*ion de la C. G. T.  » 

Aucun mot n'est ponté contre tes Syndicats 
qui, sous prétexte de tendance, quittent leur 
Uni or Départementale. D'un autre côté, la mort 
de Dumeroq sont invoquée. Les délégués de- 
vront discuter cette question avec tout le saag- 
troid nécessaire et 9 serait bon -qu'un mandat 
très ne* soit donné à notre représentant au 
C.  N.   C. 

Enfin, la convocation précise que « le C N. 
C. sera également appelé à fixer ia date du pro- 
chain Congrès Gomfédérafl. » 

Nous croyons ea.voir qu'une proposition d'a- 
vancej la date du Congrès de L&le sera faite 
au C N. C Aux défiégués de 2a C. A. de flt'U. D. 
lie   renrrisaRcr  au préalable. 

Ces différents pointe teront portés aux déci- 
sknas de la C. A. de mercredi, prochain. Nous 
comptons sur 'la iprésentee de tous les membres. 

Henri LAURIDAN. 
N. -B. — Les camarades désignés pour assister 

à une réunion à la Préfecture mercredi, à i5-h. 
et demie, sont convoqués préalablement au bu- 
reau de VU. D. pour i4 heures. 

Une bonne idée de  nia 
grand'mère. 

M»*  Emilie   Duirêno,  modiste    demeurant  à 
Lyon, 6, avenue du Porc," a écrit : 

« Depuis quelque temps, je n'étais pas bien 
portante du . tout. 
J'étais anémiée, j'é- 
tais pale-, je man- 
quais u'appétit, je 
tugérais nia] ie peu 
que je prenais et je 
sentais diminuer 
mon somm eil et sur- 
tout mes forces. Ma 
g rand'mère    jugea 

quel e»t erroné. 
B aniait d'abord essayé de cariher «à véritable 

identité en se donnant pour un sieur Hubert 
Grron.   pu*s  Henri   Hubert. 

M. le juge d'instruction Merohier est chargé 
de cette affaire. 

HAUBlOUREIN 
ECOLiS PRATIQUE DE COMMERCE et 

D'INDUSTRIE D'HtAUBOURDIJJ. — Des 
bourses de l'Etat sont mises à, la disposi- 
tion des j BUiies gen* qui désirent suivre les 
cours de l'Ecole Pnatique de Commerce et 
d'Industrie d'Haubimrdin. Ces bourses se- 
ront accordées apràs un concoizrs qui aura 
lieu le 6 juin, à l'Ecole Pratique (Pension- 
nat PincïuartJ. S'y adresser ptotir rensei- 
gnements. 

Les   candidats   doivent  s'adresser  à   M. 
Pinchart, pour oonstituer leur dossier. Le 
•egàstre d'inscrirt»:ions sera clos le 15 mai. 

ABIffENTIERES 
FANFARE «LES TROMPETTE.'? DEVOUEES». 

,— Les anciens nterr.Sjres de ia Société, sent priés- 
d'ossester à la rém^tem qui aura. lien, le jeudi 
12 mai 1921, à 7 fui tares du soir à l'estaminet 
Boâdcn, flace du. tissrvie Jeansem, rue d'Ypres. 

Bourse du Travail de Lille 
Mardi io mai, à 6 h, 3o du soir, Assemblée 

générale de tous les Secrétaires et Délégués des 
Syndicat© adhérents, a la Bourse du Travail 

Ordre  du 
dance. , 

Nous oonaptons sur la prés>ence de tous les 
Secrétaires   et   Délégués    des   Syndicats.    Nous 

jour   :   Procès-Verbal,   Correspon- 

M» 
(Cl. Caivaroc.) 

Emilie DUFRENE. 

la cure des Pflutes 
Pîck, ayant été té- 
moin plusieurs fois 
de belles guérisons 
de gens qui souf- 
fraient d'anémie, 
comme moi, parmi 
ses connaissances. 
Elle me procura le 
nombre de boîtes 
nécessaire à ia cure, 
qu'elle   trouva   à   la 

Bulletin Commercial 

préveno'As les organisations qui ne seront pas 
Appréhende, Be quidam a été doTeré au par- .. représentées   " a  celte   ai*soinblée que   la   Bourse 

du Travail  préviendra  leur Çvndlcat^ 
r il 

Les Syndicats ouvriers 
et la diminution des salaires 

DES TS.AVArLLEUKS BE  L'ffABIULEMENT 
ONT VOTÉ LE  PRINCIPE DE LA GREVE 

La monaœ de lia diminution des sa3nircs, ma. 
nitfestée ces tem-ps derniers par Ses ipatrons, a 
(lédhaÎTïâ Je p!ius grand méoentendement éfasia 
tous lies milieux ounriers iadîstinoteHieaMt. Par- 
court des réunions se tiennent dans iesquieltes 
les ouvrifi-s dies dxfféreutes con;xiiration* aff:r- 
m«n.t teur Trolonté de ne pas flàisecr annputer 
3eurs eailaineis. 

A la suife d'une réunion tenue hier, à 'la 
Bourse dnn Travaill, les wiyr;ers de 4'Hobil^ecaent 
ont aidoptô k il'unanimi'té 'l'ordre du jour Sui~ 
«i-ant ; 

L'ORDRE DU JOUR 
Les oamnaraJ^s ouvrières et ' ouvriers • de ta 

Maison Coniizi neau, réumiis à ia Bourse du Tra- 
vail le g mai 1921, après avoir entendu le rap- 
jx>rt '.le la d-iiégr^ilion, ett devainrt île refus du 
patrooi de discute» aivec cette délégation, dérjla- 
(penit -ne pas vouiloir Biocieg>tcT Oas oonventiens par 

A n     n ' trorstfes <îianinuan.t Heurs Sailaàres, maintiennent 
Tn^âfPiM!       l'injilDÎÎG     Ri    rAlIPOP^ct^1 d'éilégation aotueftle diams «on ensemiMe,   font 

iCbhl CO,    V'! 'aJ3    «>    WU I»'0!    0 I confiance à   heurs organisations, ilutteront  jus- 
qu'au bout pour il'a triomphe de leurs ravenjdica- 
tionis,   décidenit de  cesser   le  travail pour  les 

Pharmacie du. Serpent et j'ai commencé le trai- 
tement. Après avoir pris pendant quelques jours 
vos bonnes pilules, en observant bien les ins- 
tructions qui entourent les boîtes, j'ai compris 
que mon état s'améliorait beaiucoup. J'ai re- 
trouvé .mon appétit, mes bonnes couleurs, j'ai 
compris que je profitais davantage de la iw»ur- 
rilure et mon. sommeil était devenu bon et. répa- 
rateur. J'ai continué le traitement jusqu'à la fin 
des boites, par* prudence, et j'ai, en effet, res- 
senti une grarkle impression dé btén-éîrc et une 
doi;ce chaleur intérieure, moi qui élais dévenue 
si frileuse.  » 

A tous les anémiques, qu'ite soient de la ville 
ou de la campagne, nous oonseiUons' de faSre 
usage des Pilules Pînk, qui purifleaj(t et enrichis- 
sent Je sang. On peut dire que les Pilules Pink 
donnent du sang avec chaque dose et c'est pour- 
quoi elles donnent toujours d'excellents résultats 
dans les cas d'anémie, chlorose, faiblesse géné- 
rale, maux d'estomac, migraines, névralgies, 
douleurs, épuisement nerveux. 

En vente dans toutes les pharmacies et au 
dépôt : Ph<» P. Barret. 23 rue Rallu Paris ; 
Frs 4.» la boîte, Frs 24 les six boîtes' tranco, 
plus Fr. 0.50 de taxe- par boîte. 

I 

* Patois d'Ere ± 
•*&*      TOTTS   XuX.Ua   SOIR.S        «*2> 

MATINÉES A 3 H. 15, JEUCtt_S, DIMANCHES ET FÊTES 

:: jwUsic'-HAUb ;: 
Rentr éc de 

Georges KOQB-ÎR 
L'Inénaral >hï  Comique 

iOmnfâ Pariiez 
RUE ESQUERMO tSE et RUE DE PAS 
Tous les soirs, Repr-fsentation à 8 h. — Tous 

les jours (sauf le vend redi), Matinée à 3 h. i/a. 

'faire aboutir 
Se séparent aux cris de « Vive l'Union syndi- 

cale  ! 
Pour de ConseaJ ïnlersyndicaJ de l'IIaJbiil- 

Tkament : Le Secrétaire, Léon DUSOT- 
TIER. 

**:**** *rfmninfiS»*KW mm t*m*v*w.'**4 « 

THE/iTitE DE L UnïOfl 
.  TOUS LES JOURS A 7 h. 1/&  

:: UnOANCHE, JETUDI et FETSS :: :: 
Matinées à 2 h. 1/2 »—« Soirées à 7 h. 1/2 

ffjl'iIIIH'I  ■! 'n -        j   -• — i~iTi — Ti—111—1    Sii~it ~    —11 i~'•■lii —tri~ i~jnm~ 11"^? 
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Dsicn Dsparîemmî3l2 te> SîBficats Bovrîm 
JDU   NORD 

Commission administrative 
VE»S DES DECISIONS JtMPOATANTES 

Le Bureau Confédéral cco*voq|ue i© Comité 
Nationel^Coafédéraa pour ikjs jeuKli ia et ven- 
dredi i3 mai sur l'owdre de ^a Cc«nmisiion ad- 
ministrative de la C.   G.   T- 

Cette convocation revêt une importance ex- 
ceptionnelle par suite de la gravité de la situa- 
tion. « La ©lasse 1919» dit la convocation adres- 
sée à l'U. D. du Ne ni, a été naobilisée, cer- 
tains contingents d'aoïttres classes ont été éga- 
lement appelés. L'occupation ide 'la Ruhr qui est 
projetée va aggraver le «déséquilibre économique 
rie l'Europe et tendre à i|n d-e^gré des plus aigus 
des neiatjons entre  les  Pisupies  ». 

Sur ce point -urne proposition très nette de 
grève générale en cas d'ol^cupation de la Ruhr 
•era faate ï l'U. D. du Nord' pour être transmise 
au C. N. C. 
,   La convocation dit ensuite : « Le Comité con- 
fédéraJ.- national aura également à examiner la 

AUX  CAMAS4DES BOULANGERS 
ET PATISSIERS 

Sî TOUS Touîez maintenir vas droits à la 
réglementation du trwvaili, si vous vouliez main- 
tenir vos eailadres, votre devoir est rî'cfssistfr 
réguiïièremenl aux rétunioiis du Syndicat >en gé- 
néTali, et en particulier à Ba réunôon de jeudi 
12 mai ; un camaradie d'Amiens y prendra la 
parole et voB'3 ^mettra en garde contre (la dii«mi>- 
nution des' salaires. Je vienis d'être prévenu que 
le Sytndicat :paitronaH 01 'déjà donné ordre à son 
pteucêur die n'enrvoyer travâiMer que les ouwriwrs 
consentant à travaiuiCer au-dessouis du tarif Syib- 
dfioaE. Donc, caimsnodes, en négligeant Je Syn- 
dicat, vous courez droit à une VMminution de sa- 
laire ; tous à la réunion jeudi pour maintenir 
vos droit». 

Les camarades pâtissiers ayant les mêmes re- 
vendications à ifornvuflier que des boulangers, 
sonit égalemenit priée «l'assister à celte impor- 
tante .réunion.— Le Secrétaire: Marcel BAELDE. 

(La Fédération a organisé pour ila mém© date 
dlans sept viffles : Lidlc, Montpefllier, Dijon, 
Aaniians, OiOéanç, Rouen et Naaites, des mee- 
tings corporatifis. 

Ordira du jour : La conquête/ intégrale du 
traivaH de jour ; Ckwnmenjcememt d!a travail à 
6 h. du matin. 

Nous TOUS invitons donc à participer à cette 
ananîfestiation on assistant tous au Meeting cor- 
poratïf, qui awra lieu lé jeudâ la mai, à 4 h. 
du soir,   19,  rue dhi  Moîinel. 

A HAZEBROUCX 
REUNION liES CHEMINOTS. — Aujourd'hui 

mardi, aura dieu, saJfte Jean Debrock, à 16 h., 
une réunion des agents de train qui traitera 
de l'ordre da jour du Congrès de Caiais et ferai 
la désignation des délégués à ce Congrès. 

■ «»I%I ^ ■ 

:♦• Convocations :: 
AUJOURD'HUI 

LITHOGRAPHES ET PAPETIERS. — Réunion 
du Cornilé et de tous les Commissaires d'ate- 
liers aujourd'hui mardi 10 mai. à 18 h. 30 pré- 
cises. 

Ftreseir-.ee absoluœertt fSn,dispensable. — Le 
secrétaire général", Léon DUFLOT . 

MERCREDI 

PERSONNEL MUNICIPAL (section des ou- 
vriers). — Réunion de la Commission le mercredi 
11 mai, a 5 h. 30 du soir, la Bourse du Travail, 
186 bis, rue de Paris. 

Prasance indispensable des délégués.        ^ 
Le secrétaire,  G.   VERHAEGHE. 

UNIONS & SYNtolCA TS 
T>E CONSOMMATION 0 

COOPERATIVE   <  L'UNION DS  LILLE  » 
AVIS AUX COOPERATEURS. — En raison 

de là Fêlé Fédérale des samedi 14, dimanche 
15 et lundi 16 mai. les coopérateurs suscepti- 
bles d'avoir besoin d'un plus grand nombre de 
pains qu'à rordinaire, au cours de cas journées 
sont priés d'en informer les livreurs de- pain 
quelques jours à ranvanoe. a;u pkis tard 1e ven- 
dredi! 13. afin que ces derniers puissent pren- 
dre une quantité de pains sufrîsantt /à lu clien- 
tèle et ne pas en être dépourvus au cours de 
leur tournée. 

D'autre part, tes coopérateurs sont également 
informés que le livraison * domicile aura lieu 
le samedi pour deux iours et. lundi le pain sera 
livré onume d'iiobitude. 

l>es cooirxyateiurs oûbareuers qui ont à nour- 
rir chez eax un certain nombre de gymnastes 
et qui curent besoin de ce fait d'un certain 
nombre de pains sont priés d'en informer de 
suite la Direction en indiquant le nomre de 
pains à livrer,le samedi, le dimanche et le lundi, 
aûin que nous ptuàssions leur assurei la fourni- 
ture chaque-- jour. 

Etant donné  râmpontance de.ces  fêtés,  nous-" 
prions les coopérateurs de vouJoir bien respec- 
ter les indications ci<liessu6 afiio de nous per- 
mettiv? de le'ur donner sauMaction dans la me- 
sure du posED'ble. 

Le Conseil d'Administration, 

Tribune Politique 
Parti Socialiste (S. F. I. C.) 
SECTION LILLOISE. — Réunion de ia Com- 

missiion Administrative, la mercredi 11 ma:, 
à 7 h. 30, 13 bis. rue Monge Heure exacte. — 
Le secrétaire, BRUNEL. 

COMITE a\INT-S.\UVEUR. — Le Comité Sir 
Sauveur se réunira le mardi 10 courant, 126, 
rue d'Arràs, a 7 h. 30 du soir. 

PARIS, 7 mal : 
BEURRES. — Vente calme, prfx soutenus. 

Cours movens : Bretagne, 10.50 ; Charente et 
Poitou, 11.50 ; Tout-aiine 11.30 ; Marchands Bre- 
tagne 0 ; Centre 0 ; divers 9. 

ŒUFS. — Prix pkus faibles Cours moyens : 
Normandie, extra 3U70 ; chjoix. 360 \ Tourai'ne, 
choix, 300 ; ordinaires. 330 :; Poitou choix, *J0, 
ominsjres. 330 ; Auvergne-   320. 

VIANDES. — Cours moyens : bœufs, 1/4 der- 
rière. Ire qualité, 6.50 ; 1/4 devant. Ire qualité. 
3.50 ; bavettes, 4.20 ; cuisse, 1.50 ; veaux, pans 

r. et cuisaeaU'X, 8.60 ; basse complète, C ; moutons 
ffi*«£ S^^Milta! -M""« parés, 10 ; épaules, 1^ qualité. 7.40 ; r poitrine, 3.S0 ; g%otslre qualité, 11.50 ; 2e, 

10 ; porcs longe. 9.50 ; jambons, 8 ; fdet. 9.50. 
\ OLAILLES. — Cours moyens : lapins morts 

Gâtinais. 9.20 ; autres catégories 8.90 ; pigeons, 
petits, r> ; «roi, 7.25 : poulets morts Touraine, 
1S.50 ; Bresse, 22.50 ; canards rouenaais, 22 ;de 
ferme. 13 ; vjtvents. 13 ; lapèns vivante, 5.50 ; 
pintades mortes, S0 ; poulets vivants, Bresse, 
10.5Q ; Gâtinais, 20. 

HAZEBRÔUCK, 9 mai : 
187 blocs de beurre pesant 10.000 kilos, ven- 

dus de 10 à 12 fr. le kilo ; 1.275 kôlSos de; beurre 
en pièces vendus d© 13 a 10 fi. le 'Kilo ; 9.200 
œufs, vendus de 10.50 à 9 fr. les *?6 ; pommes 
de terre, 0.55 le kilo , 35 poulets, 21.50 à 24 fr. 
la pièce ; 30 pouies. 22 à 23 Se. ; 155 lapins, 
2 a 13.50. 

LIS VINS 
Ma£f?ré les dégâts camées au- vignoble par les 

•<*crriàèrcs gelées, tes anuiines seni loujotars très 
calmes sur tous les marchés. Les acheteurs sont 
très réservés et ne- s'appnovisfoinïîent que pour 
leurs stricts besoins, et. d'un autre côté les dé- 
fenseurs sorti également beaucoup moins em- 
pressés dans leurs oîfres. Les cours sont géné- 
ralement bàfin tenus, mais sans changement ap- 
préciable. 

A Béziers. on cote : vins rouges 8° 1/2 S 12°, 
de 33 à 40 fr. ; vins blancs, de 55 k 75 fr. ; a 
Montpellier, vins rouges, 34 à 45 francs ; vins 
blancs, 70 à 80 fr. ; à Nîmes, le vin roùee vaut 
de 34 à 48 fr. ; blanc Bounret et Pirpouî, 70 à 
80 fr. ; aramon blanc. 55 a 65 fr. : le tout l'hec- 
tolitre nu à la propriété tous frais en sus. 

LE CHANGE 
Changes en clôtwre a Paris, le 9 mal. — Sur 

Londres, 48.67 1/2 ; New-York. 12.23 1/2 , Alle- 
magne. 18 1/4 , Belgique, 100 : Dsnemarck, 
263 1/2 ; Espagne. 17û ; Grèce, 65 ; Hollande 
433 , Italie. 62 ; Norwèg© 190 ; Pra.gue, 17 ; 
Roumanie. 20 1/4 ; Suéde, 287 1/4 ; Suisse 217 ; 
Londres, chèque, 48.75. 

HERNIE 

T 

adame 

fsTÉrïo;"irSAcTYÏ161   Notre Service 
aSncCTOSiLB d« ULLE.78W», Bout* do la Libart* J 
^MBMB fKOOMMMt GRATUIT Magd 

Par son  action merveilleuse. 
Par la   guérison rapide   qu'il  apporte 

aux femmes qui souffrent. 
Par ses nropriétés remarquables et ses 

effets   curatifs. 
Le TRISTYL-NOYON calme mfailll- 

blement en 5 minute<5 tous les troubles 
de la mensuration, les règles doulou- 
reuses,   les   retards. 

Le TRISTYL-NOYON est le spécifi- 
que des maladies de la femme (métri- 
tes, fibromes, spasmes nerveux, etc.), 
et lo seul remède qui igisse de suite 
contre les maladies du retour d'âge, 
les migraines, les névralgies et toutes 
les douleurs causées par la mauvaise 
circulation ou le fonctionnement irré- 
gulier de vos organes. 

ggg PBMMB8 W^ 
wott*& santé  est en  feu 

Lisez céue attestation insérée à la 
demande expresse de la cliente : 

« ... Publiez ma Lettre car je veux 
» -endre service en prouvant aux fem- 
» mes l'efficacité de votre méthode. Le 
» premier jour mes douleurs dispa- 
» laissaient déjà. Jo suis maintenant 
» complètement guérie et pourtant 
» mon cas semblait désespéré... 

» M"» STRASSER, 
» 172. rue du Fg-St-Martin, Paris. » 

EXIGEZ le véritable TR'ISTYL- 
NOYO.N. La boîte 4.40 franco. Labora- 
toire H. NOYON, 21, rue Auber, à Pa- 
ris. Renseignements gratuits. 

MEliSKE  OU  JUKY tt HORS  COHCOUKS 

J£ SUIS GUERI.— Cest l'affin&Mioii de tou- 
tes les personnes atteintes de hernies après 
avoir porté le Hôijvel appareil sans ressort de 
MÂT*! A&JCA le député spécialiste de 

■ &Lfio£n Paris, 63, Bu Sébastopol. 
qui visite la région depuis de longues <j4i^n,û 

Ce nouvel apparetl. grâce à, de longues 
études et à l'adaptation do la nouvelle pe- 
lote à compression souple, assure séance te- 
nante' la contention parfaite des hernies les 
plus difficiles, les réduit et les fait dispa- 
raître. 

Désireux *de donner aux malades une 
preuve immédiate d« ce résultat, garanti 
d'ailleurs par écrit, JJL GLASER invité tou- 
tes les personnes atteintes de hernies, ef- 
forts, descente, à loi rendre visite dans les 
villes suivantes, où il fera gratuitement 
l'essai de ses appareils. 

Allez donc tous, de 8 h. à 4 h., à 
Boulogne-sur-Mar   11 mal. Hôtel de France. 
Calais, 12 mat, Hôtel Meurtce. 
St-Omer, 13 met. de 8 h. à 3 h., Hôt de France. 
Arras. 14 mai. Hôtel du Commerce. 
LILLE, 15 mai, 3, rue des Tanneurs, au coin de 

la  rue du Sec-Aramkauld. 
Bèthune. 16 mai. Hôtel de la Gère. 
Landrecics, 17 mai, de 10 h. à 4 h!. Hôtel de la 

. Renotssance. 
Maubeuge,  18 mai, Hôte* de la Poste. 
Fourmias, 19 mai, Hôtel Jean Broguet. 
Avesnes, 20 mai.  Hôte* Terminus. 
Valenciennes, 21 mal, Hôtel de Flandre. 
Tourcoing,   22 mai.  Hôtel des Voyageurs, rue 

du  Brun-Pain, 

NOUVELLE CEINTURE VENTRIÈRE 
Grossesse, Obésité 

Matrice,   Déplacement   des   Organes 

BROCHURE FRANCO SUR DEàCANDE   , 

VILAIN OUBLIE. NE CONNAIT PLUS SON 
PERE, N» 264. — Vous êtes seule héritière de 
votre fille. Vous avez donc droit à la part qu'elle 
possédait dans la communauté. En ce qui con- 
cerne l'indemnité de dommages de -guerre, four- 
nissez à la commission cantonale une copie air 
papier libre do l'acte de décès de votre fille. La 
iximmission vous réclamera par la suite un acte 
\de notoriété établissant votre qualité d'héritière. 

1W f. par jour placement Blés semences garan- 
ties et autres produits agricoles. COITTURIER, 
18, Bd Barbes, PARIS. 3154. 

. ENQUIN LES MINES, MAL PARTIE. — 1. Il 
est exact en effet ou'aucune autre solution ne 
s'offre à vous ; adressez-vous au Bureau de bien- 
faisance de votre localité qui vous mettra en re- 
lations avec un étaluissement charitable pouvant 
recueillir vos enfante. — 2. Votre frère peut ré- 
clamer . l'assistance aux, familles nombreuses, 
l'assistance médicale gratuite et enfin des se- 
cours au Bureau de bienfaisance. 

VOLEURS DE FEMMES RAVIES AU PIED 
DE L'AUTEL. A. V. RACHES. — Comme loca- 
taire d'avant^guerre. vous pouviez éviter Taug- 
mentation de loyer en réclamant à votre pro- 
priétaire, par ministère d'huissier ,1a proroga- 
tion légale. Essayez encore de réclamer cet avan- 
tage tofen qu'il soit tard, d emaniere à éviter, si 
possible, une nouvelle augmentation (ou l'expul- 
sion^ pendant une nériode de deux ans. Vous de- 
vra payer votre loyer depuis le mois" de février 

BOURSE DE LILLE 
DU • MAI 1921 

CHARBONNAGES f Couru » 
préced.Jd 
Cours | Cobra 

préced.fdu Jos: 

12 MOIS de CREDIT 
Oyolee,   Ootir-se» et Tourieme 

©.F.'V.a.,-»., Cite Paradis. Pan» (ire) 
—-CATALOGUE GRATUIT n.    241 — 

Trains de voyageurs lis Ssmain 
à Mfes it à IlnicSie 

An airtir du 1er juin prochain, la Compagnie 
dri Nord mettra en marche les trains suivants : 

Somain à Orchias. — Train 265G, Orchies 
13 h. 19. Somain 12 h. 45. 

Train 2659 ; Somain., 11 h. 25 ; Orchies, 
11 h. 51. 

Somain à Aniche. — Soèfein. 5 h. 10,. 12 h. 80. 
19 h.,40 ; Amiche. 5 h. 20, 12 h. 30, 19 h. 50. 

Aniohe : 5 h. 36, 13 h., 20 h. 10 ; Scmain, : 
5 h. 46, 13 h. 10, 20 h. 20. 

Ces améiaoraituoiis ont été relevées sur l'Inter- 
vention de.M. des Retours, député, auprès de 
la Compagnie du Nord. 

CffEDIT m NORD 
CAPITAL :   125.000.000 ;   VERSE :   31.250.000 

RESERVES :   30.000.000 

SIÈGE SOCIAL A LILLE 
*, 6, 8, R. JEAN-ROISIN — 19, R. NATIOSALE 

Toutes Opérations de Banque 
94 SUCCURSALES,  AGENCES ET COMPTOIRS 

JDS3 

Renseignements 
 «jy _ 

UNE DAME QUI A EU 24 ENFANTS. — L'al- 
location ne constitue.jamais un droit; il appar- 
tient a l'intéressée de taire établir un dossier de 
demande si elle estime avoir des droits à ce se- 
cours. 

UNE GROSSE BETE OUI SE REVOLTE. C. B. 
»2- — L.Oua. — 2. Cela dépend des conditions de 
votre bail ; il serait surprenant que votre bail 
vous autorisât à agir ainsi. — 3. Dans la plupart 
dos situations analogues a la vôtre, situations 
très nombieuses dans la région, les commissions 
arbitrales ont imposé aux locataires le paiement 
d'un loyer on espèces ; elles ont en même temps 
fixé le taux du loyer pour toute la durée de la 
prorogation. — Le mieux dans rotire cas serait 
de vous adresser à ladite commission. 

Mlle POUTRAIN, à HENINrLlETARD. — C'est 
en effet au sujet de la .part de votre pure que le 
notaire vous réclame une signature. 

UN LOCATAIRE LESE. — L'affaire n'est pas 
de la compétence du juge de paix, mais de las 
commission arbitrale des loyers-. Au *cas où te 
propriétaire con lesterait la validité de votre pro- 
îogatkai et voudrait vous donner' congé, vous 
devriez soumettre ie litige à cette commission. 

. , UN VIEUX SENEGALAIS. — 1. Non. — 2. Oui, 
cest à vous qu'incombe le paiement du timbre 
de quittance. \ 

UN FRESNOIS DE LA CLASSE 1917. — Non, 
vous n avez pas droit au complet civil. 

LAPIN DU TERRIS N» 6. — 1. Vous pouvez 
demander l'assistance judiciaire ; écrivez au pap- 
cureur de la Rêptibtique, à Béthune 2. Om, 
bien que dans ce cas la procédure soit beaucoup 
plus longue. Il n'est pas impossible d'ailleurs 
que vous obteniez son adresse ; vous pourriez 
pour cela demander l'intervention, des services 
udmànistnatifs en- écrivant au préfet ou Pas-de- 
Calais, a Arras. — 3. Les faits- que vous nous si- 
gnalez sont suffisants pour faire prononcer te 
divorce. 

UNE MAMAN QUI REVE. M. K. C -*- Il n'y 
a pas heu de faire venir des parents tiu Gard 
pour le conseil de famille. Cette assemblée ne 
doit comprendre en" effet que des membres de 
votre famille et de celle de votre premier mari. 
11 n'y a pas lieu de convoquer de parents de vo» 
tre second mari. Pour la réunion du conseil de 
famille, voyez te ju*»e de paix^. 

M. GfiSSPAIRË. RUE DES MAL MARIES. — 
Adressez immédiatement une réclamalSon au Mi- 
nistre de l'Intérieur, direction du contrôle et de 
la comptabilité, a Paris. A-wz soin de rappeler 
les différentes démarches que vous avez déjà 
faites; 

AJM (aetlon  100 t. p) _.^„  
»   (pan    de    fondateur) p 

Aniche   (action 600 t.  p.)  
Auxt»  (le  l/ioo  .la denier)..  
Bétnnne (Bulry-Grenay) (part)!!!!!!.! 

—        (cin<iuanUÊïEe de part)!!!!! 
Blanzy  (action  200 t.  p.)........   p 
Sruay (action) —- ,- Ul 

— (dixi6m«   -<-^ *flpar itt-rc:- 
Carvlo  (action   U» X.  p> 
C larence (action Î60 V  p.)-.....^,.™. 
Courrieres (action 100 t. p.)„....„.  
Crespln-NCrd. «mla  l«B^ tit. verts.. 
î>ouchy (action *oo t. r.î. .... 
Dourees   ...- „„. 
Kscarpeile (activa 100 t   p.) 
Ferlay   (action   125 ».   Ji^)„.„ 
Len»  (action)    „~.~.....^. 

— (dixième)   „, »_. ."_ 
Liévin  (action 100 t. p )  

— (coup, de 3C action»,)  
Ugny-lez-Alre (action 500 t p.).__... 
Maries 30 % (part d'ingeniau*):...-». 

— 7» %   (Société   RainDeanx)  
— 5» %   (Tlng-tiême)   ,..._ .._. 

Meurchia (action  10:1 t. p.)  M 
Nord d'ÀtaJa (acUfm  ïoo t. p.) _ 
CWtrtcoarj vaeUoi. 50 t p.)....^„.^. 
Thlvenoelle» (Soc. «ao.> act. 506 t. #., 
Vei!din-leï-B#taune (aev. de-joalss) 
vicoifne «t Hosax (action)........  

■"•     (Oixiêm») ^.„.  

427 .. 
1005 .. 

| 815 .., 
.i 950 
.19410 .. 9410 
î 183 25" 185 50 
1200 . .1109 .. 
,2160 ..12171 .. 

♦35 .. 

900 .. 

223 .. 
498 
381 .. 
400 .. 
141 
090 .V   995 
389 ., 
«00 ., 
459 

23475 
405 .. 

.405 .. 
148 .-. 

394 .. 
815 .. 
449 

t-tQOO.i'*, ljf» .. 
lf2.4*îm2S 
108 50: «06 .. 

3125 ..3110'.. 
1270 ..11270 .. 

isent .;'3ôOI „ 
6010 .. eeto .. 

321 ..- 321 ;. 
1482 .Juas.. 

75 .. ,77...» 
555... 552 .. 
If30 .-.' 100 .. 
310 .. :f!3'.. 

2230 .. 2234-.. 
222 50   222 30 

VALEURS PETROLIFÊRES 

Boraeal  (action MO  t.  p) «„_ 
—       (part   de   fondateur). . 

Busienan   (Société dos  Pétroles 
(actton  5»  t.  p.)  
»      »   (part   de   rondateui)  

Dabrowa (aetfau aoo t.  p.)..  
— (part, de fondateur).. 

Financière  des  Pétroles....  
Franco-Polonaise  
Graoownika (action 300 t. p.)  

— (part de fondateur] 
Karpatnes  
Omnium   de  P. d N. (act. MO t. p. 

•      (part   de  foaaatear).... 
Polana (acUon 800 t.p.).......-...M... 

■—       (part  de   fondateur).-. 
Potok (acttoa 500. t p.)...„_ 
Sylra-Plana  
Wankowa laenon 500 t. p.) „, 

— «part de  fondateur).. 
Zaeora   (S. «*. p. d<« (act 500 t.p.) 

• Cpart de Jfandateur)... 

de 
P. 
P 

Cours      Cours 
précéd   du Joui 

315 
445 

460 
827 

310 .. 
431 ., 

445 .. 
859 .. 

MÉTAUUOBQïQTrB» 1 conrt » Cours 
BT VALBURS uiVclkSES   |preeed.ldu iont. 

ictanl R. Fentllatte (act. 1001. p.) p 
Conat. et Tr. pnb. d'Arras (aot. 350 

U p.)   ta»   3001   4   32000)    p 
Danain et Auim tacuoa 500 1. p.).. 
EtftbiiisenMucs .«rural tact àCO t p 1 
E'Abll» eœenU FJI. (F, JUotuoeber et Cie) 

(•cllon 10   t. p.)       ,       ' 
Flves-LUie   (acUou   54d  t.    p").'.....'.* ' 
C" lad. de Mai"' de tr. (act. onn t.p.).. 

W»   2SU0I    a   40.000)  
Soc. Ind. <"a Verrerie (act. 500 t. p.).. 
Etablisse. Kutllmann (act. 950 t."p.) 
Crédit du Nord Cact. i»00-25û p.) ex-rép. 125 

185 .. 

280,.! Il ., 
1575 ..1591 ., 
680 .,| 685 ., 

72 
1S85 1410 M 

459 .. 455 ,. 
4S5 .. 485 " 
730 ,,J 730 ., 
985 ,.j 990 ., 

A  éC?*V^Cjs?fBVÉPiU*    Poudra 

DCLERY Eeb** OPPRESSIONS 
53. Bool< Sala t-Martin. Paris. 

B. H. K. 19. — Il est impossible de vous rtm- 
seigner sans cannerflre exactement les conditions 
dans lesquelles vous avez obtenu les matériaux 
oui ont servi h la construction de votre bara- 
quement. Le mieux est de vous adresser au ehef 
de subdivision des régions libérées qui voua fi- 
xera. En-général, les matériaux ont été aban- 
donnés aux sinistrés en échange des travaux de 
déblaiement qu'ils ont entreerîs. Dans ces cas, le 
sinïstaé a la propriété du baraquement. 

AU RIrTE DES LAPrNS 1921 et 1922. — *ot«* 
droit est actuellement très contestable, car vous 
avez attendu trop longtemps pour demander ta 
prorogation. Voyez néanmoins un hULlssier pour 
faire signifier au propriétaire, une demande de 
prorogation. 

LA HERNIE 
maîtrisée twr le Rédœtor, disparaît complète- 
ment. G. Pauiiat, spécial., 64. Bd. Carnet, Lille. 
Mercredi, dé 9 à 4 h. Dem. pass. Nord et P.-de-C. 

Matlgré   l'Incertitude de  la   att*i«aon   et  les 
noufteiies  plus ou  moins   favorables   qui  nous 
parviennent   d'Allemagne   et   de   Haute-Sûésie 
r>atre marché •enregistre c© jour des cours en- 
core très favorabfc». 

Nos Cliarbomiagits sont un peu plus teoivail. 
lés et les oolianges se font moins rares aussi 
nos bonmes devises se rafferniissent quelque peu, 

En Métadlurgie : DSNAXN-ANZ1N, FIVES- 
LTtLB, SENJEa«IJE, MAUBEUGE con3aMdent Jet» 
avance. 

Notre comç«r*anen.t pétroBfere donne Ueu ai 
d actives tïensaolîons, le groupe DABROWA 
est bien influencé, la part se raflermtt. Vive re- 
prise d'ESTERA,. M1LANO qui a toûjoure ses 
parttisans consolide son aivatwaa et termine en 
reprise. -Le gi«ape STTLVA malgré la cotation 
des 320.000 actions nouvelles souscrites demie-■ 
rem*nt fait bonne contenance. Le reste an corn* 
parttment garde aa bonne tenue. 

Aux    Vaèeors    Diverses    :    KUHLMANN   est 
ferme.   CONSTRUCTIONS   ET   TRAVAUX  P0-J 
BLZCS   D'ARRAS   donne   lieu  depuis quelques, 
tours à de nombre>uses dfcTnendés et termine au, 
mieux. INDUSTRIELLE DE VERRERIE est faW 

BANQUE  ROBERT,   fondée en 1S68,     • 
Lille, 4tîjie Nationale, au l" étage. 

Médaille d'Or de l'Exposition IataraatioriaW 
de LOS. 

—no»» 

SÂLLONNIMINTS 
MAUVAISES Cl C ESTIONS 

FL.ATULENCES 
Votre demie-.' repas a-t-ii été «otuplètsmenf 

gâté par la dilatetton qui l'a sutvf T Sewsjf>vou)f 
que le ballonnement est un signe évident <M 
digestion lente ou incomplète ? Et que «ci » 
son tour est une preuve que votre estomac n es( 
ni aussi robuste ni mssré actif qu'il devrait l'être* 
que des troubles pKis graves s*eîisurvrorit si 
vous ne rendez pas ftnmédlstemertt a vôtre esto 
mac son foncfconnement régulier, ai vous ne M 
guérissez pas par le ratèdé prjeFârè dons M 
inonde entier, le tonique du fois et de l'estomac, 
la Tisane, Américaine des Shakers, si vous ave* 
des bailonnements. mauvaise bouche le matin* 
la lanôoe chargée, pas d'appétit ou des flatu- 
lences après le repas, prenes Ri. TiSane Améri- 
caine des Shakers et remettra votre tstomec ea 
état. Elle nettoiera voire langue ; votre appétrl 
reviendra avec te goût pour Si nourriture et la 
certitude de tout digérer aisément et complète* 
ment. Soyez sûr do ne prendre que la vérftaijf* - 
Tttetune Américaine des Shà»»6, le rtBtédë rvtoi' 
verseUeqaent réputé. 

tA TISAf»K"~AMèRiCAlsrtr 
DES SHAKERS 

En vente dans toutes les phasmactes, ou direc. 
tement chez SE Fanyau, pliermataien (f Lille, 
Prix : 6 fr, 60 le flacon (impôt compris). 

FEUILLETON DU REVEIL DU NORD. — N» 23 

^  FOX-FILM^ 

:: Voleurs :: 
<jnuHiiriiiiiiiii<iiiimiHiiiiiwiiiii.miiiiaiiiiiiiiiitii)iiiiniiiiiiiiiit"* 

de Femmes 
•tiHUiMiuuiHitiiifliniHuiuimiiiiniijiuitiuiuiiiiiiiiiiiiiuiuwiutïinïïTTiMiiui.1 " 

BRflBB CIBÉ-HH EH DOUZE EPISODES 
3®   ADAPTE PAR   gc =*■ 

PAULD'IYOÏ & LOUIS D'HÉE 

QUATRIEME EPISODE 

LA PROIE DES VAeCÉS 
Rnlfi était décidée et prête à tottt. L'air 

maria qui cinglait son visage et faisait on- 
duler-sa .belle chevelure dénouée, lui avait 
rendu toute sa vigueur. Elle était seule, 
mais sa volonté en imposait. 

Excité par Zaxa, Hassen lien Sabbath 
S'entêtait   à,   triompher.    Son   regard   étaât 
Î4us acéré et plus cruel que de coutume. 

I osait, maintenant, regarder sa. jolie cap- 
tive et les sentiments d'attirance qu'il avait 
si impérieusement éprouvés s'étaient trans- 
formes, tout à coup, en une sorte de haine 
d'intensité équivalente». 

— J'ai prie, gronda-t-il, J'ai tout tenté, 
j'ai menacé, a, présent nous allons a«voir 
recours eux* actes, si vous persévérez dana 

votre attitude de morgue et de défi.  Ecou- 
tez hien mon ultimatum ! 

» Cest  la  dernière  chance  que  je vous 
^laisse. Ecrives à votre père pour qujil paye 
vetre rançon et vous sauve de la mort cer- 
taine...   Le  voulez-vous ? 

Miss Storrow se cabra et rétorqua : 
— J'aimerais mieux mourir que de cé- 

der 1 
Son audace tranquille, sa froide volonté, 

sa beauté surtout, impressionnaient è nou- 
veau ie Mahdi. Il allait faiblir et tempori- 
ser.  Mais la vindocative Zara veillait. 

— Cette péronnelle va-t-elle encore long- 
temps se jouer de vous, s'exclama-t-elle. 
Devant vos hommes assernfciës. allez-vous 
continuer de vous laisser benner? Maiîdi. 
gare è. votre prestige ! 

Le chef musulman, à ces paroles, se rai- 
dit. Ses mâchoires se serrèrent^ accusant 
da.vanta.ge les rides de son inrupressionant 
rictus 

— Soit! lâchart-il, si c'est votre choix, 
vous allez mourir. 

Aussitôt, deux lourdes poignes s'abatti- 
rent sur les épaulés de la captive. 

A deux cents mètres de la, le Captahi 
Haïe, w?ibrité par. les rochers du promon- 
toire où il s'était installé, sentit l'immi- 
nence du danger. Il donna l'ordre à aon 
'Pilote d'épauler et de -remettre en joue le 
chef des pirates, mais -la tentative était 
trop  risquée. 

Quant à lliydPavkm de Morgan, il dé- 
crivait de grands cercles, comme s'il hési- 
tait à descendra 

L'ordre fatal retentit, le Mahdi voulait en 
finir. 

— Emmenez-la ! Gagnez le rivage abrupt 
en face Attachez4a aux rochers. Les va- 
gues la martyriseront jusqu'à ce que la 
marée monte et l'engloutisse è jamais ! 

La  résistance   de   Roth   fut   inopérante, 
1 Deux nègre?,  l'encadrant,   sautêaneût  à  W 

mer, entraînant îa malheureuse avec eux. 
Les vagues étaient encore .puissantes et 

agitées. La sœur d'ETeanor s'éloigna à la 
nage,  guidée par les deux   pirates. 

Le second de Haie allait titrer. 
— Haute ! -intima le captain. * Lorsqu'elle 

aura atterri nous aurons eemvêtre l'oppor- 
tunité de nous saisir d'elle et de la sauver 
avec notre appareil ; nous n'aurons que 
deux ennemis à abattre pour pouvoir l'en- 
lever impunément. 

Tous deux dégringolèrent l'antre versant 
de leur flot pour s'installer dans leur hy- 
dravion et essayer de /réaliser leur projet. 
■Mais a peine l'hélice fut-elle en action" qU1un 
coup de feu éclata, biessant le pilote: Les 

-bandits embusqués se démasquèrent et 
coururent «sus aux aviateurs qui furent 
bientôt à teur merci 

La surprise avait été si foudroyante que 
le Captain, Haie se trouva solidement ligoté 
avant .d avoir rien pu tenter. 

Comme s'ils avaient attendu cette pre- 
maère défaate qui leur enlevait leurs seuls 
auxiliaires, Morgan et Bob Norton ve- 
naient d'amerrir à detsx cents Garasses de 
1 endroit où les (pirates, poussant des cla- 
meurs de triomphe, prenaient possession 
de Inydravion capture. 

A peine l'appareil 3.615 avait-il stoppé, 
que les aviateurs entendirent des balles sif- 
fler autour d'eux. Un court moment- d'affo- 
lement et fe lieutenant Morgan cria au* pi- 
lote de décoller en toute hâte et de repren- 
dre de l'altitude. Ce fut miraculeux, en ve- 
nté, que la grtle de projectiles ne les at- 
teignit m n occasionna de dégâts Inapor- 
tants. 

Les bandits, venus du cnâteatu), cessèrent 
; leur fusillade pour retourner auprès de leur 

prise,  dont ils s'assurèrent d^Mtttfemeat. 
Tandis que Morgan, s'élevait haut dans 

i les adrs, -Ruth, toujours iencadrée par les 
l deux nègres, nageurs prodigieux, ' était sur * 

le point d'atteindre la côte anfractueuse et 
abrupte  où,le Mahdi  avait ordonné qu'on; 
l'emmenîLt:. j 

Soudainement,    un   courant   violent   les i 
avait fait dévier de leur direction. Le sous- j 
marin, bien abrité dans une petite baie très 
favorable,   dansait   à   peine   sur   les   flots; 
mais   là  où  les  vagues   étaient libres,   la 
houle se faisait encore tenrïbleinent sentir. 

■Profitant de la surprise, Ruth avait tenté 
une évasion; Elle avait pâongé et nagé sous 
l'eau le plus longtemps possible pour dis- 
tancer s .'s gardiens et leur échapper. Elle 
réapparut dix brasses puis loin et tenta de 
s'élragner « arm over stroke », le plus vite 
possible 

Mais notre très sportive héroïne ne pou- 
vait lntter avantageusement contre les 
deux nègres choisis parmi les meilleurs 
nageurs de l'équipage. Le mate» dura peu 
et une des brutes n'hésita *pas à frapper 
violemment la fugstive pour lui ôter toute 
aufre velléité de rébellion. 

Hassan ben Sabbath ne quittait pas son 
énorme jumelle que Zara, très excitée, ré- 
clamait pourtant avec la plus grande insis- 
tance. 

Tous les pirates, deboot sur la .nlatefor- 
me, n'avaient d'yeux que pour suivre tes 
péripéties de la torture de la treizième 
jeune mariée. Cela les avait empêchés de 
prêter attention au bruit de la fusillade de 
leurs complices qu'ils auraient dû percevoir 
ou de se rendre compte des évolutions de 
l'hydravion de Morgan. 
' Après mille difficultés, sans cesse reje- 
tés des rochers où* ils croyaient s'être ac- 
crochés, les deux «àgres finirent par se 
tenir solidement et par hisser Miss Stor- 
row hors  des  vagues  déchaînées. 

Aters,  une  pénible  ascension commença 
pour atteindre le sommet d'un énorme bloc '< 
de granit.   Exténuée,   déjà  meurtrie,   Ruth"! 
n opposait plus qu'une très faible résistan- i 

T" 

ce. Pour mieux la drainer derrière eux et < .Cependant, pantelante, Ru*h âvaff! été 
la garder plus sûrement, un des pirates loi | hissée auyfcaut d'un énorme rocher. Les 
passa sous les bras la corde qui avait été j deux nègres assuriettirent la corde autour 
emportée pour le supplice. Les aspérités i de sa îsoitrine et la-laissèrent glisser versi 
du roc la blessèrent.  L'effort qu/elle avait : Jés vagues qui venaient se briser, au bas; 
dû   fournir,   les   coup*   Am* in   aato   /m'«i>/* ,- ^r..  -~«    <.,, ?.'.jrr...  ,tr™  ,.„^,„„„„ A—.  
avait reçus, joints à 

les   coups  sur la  flete  qu'elle j du roc,   au milieu d'un vacarme épouvan» . 
à*la /errear bien légifâ- j taWe. 

qu'elle   éprouvait   maintenant,   la   te-.]     L'horreur.avait commencé.  Du sous-iha-. 
naient   dans   un   état   de   presque incons- 
cience. 

Dans l'hydravion qui survolait la scène, 
Morgan., fébrilement, fouillait les parages 
au moyen de sa jumelle. 

— Ruth, I s'éc-ria-t-il tout à coup. 
I) venait d'apercevoir le trio formé par 

la jeune fille et ses deux bourreaux. 
Aussitôt, Bob Norton qui jouissait d*uhe 

vne exceptionnelle, lui montra du doigt la 
masse brune dû sous-marin abrité dans la 
petite baie. 

L'officier se saisit d'un ftisil et tira aus- 
sitét visant la plateforme encombiée dé 
pirates. 

Le Mahdi et ses hommes n'entewawtoi 
pa« les faibles détonsklons. Toute leur at- 
tenUon était fixée par le supplice de Ruto 
qui allait commencer. 

Bob Norton avait pris un revolver et fori- 
saàt feu, lui aussi. Mais les balles s'égarè- 
rent, tirées de trop loin et à une vitesse dé- 
favorable. ' 

Le Béutenant, déçu, eut recours à «ne 
action plus énergique. 

— (Puisque votre fiancée n'est plus dans 
le sous-marin, dit-il, rien ne nous empê- 
che d'essayer de l'aïiéantir. Nous allons 
deécerftre à une ceafatee de mètres et te 
jetterai une des quatre torpilles dont nous 
sommes pourvus; N 

Bc* approuva sans réserves^ précipitan* 
te réalisation du pian. L'rrydravion, aussi- \ 
tôt,  commença de descendre pour que tes I 
engins  pussent être  lancés, avec le inasi- [ 

,rin, des applaudissements et des cris da 
r joie s'élevaient, Zara exultait. JLe Mahdii 

cantempîaot avec une sonte d'ivresse sau-. 
vafië la fôrtùre" de la seule femme, petrtr, 
être, pour laqueiïe il eût véritablement} 
éprouvé de l'amour. Ses"instincts de cruau-. 
te étaient aaCsfaits. Son visage' démonia- 
que était hideux à voir. Sa férocité native 
avait emporté le dessus. 

Les nègres venaient d'attacher TextréJ 
mité de la corde à une solide aspériHê dt*f 
roc, «sbandormant leur victime.à son sort? 
épouvantable. . 

La treizième jeune mariée subissais 
maintenant ' tes terribles assauts de lai 
houle. Chaque nouvelle vague ttfrteusé l'en-r 
levait de la paroi du rocher et ïa plaquaity 
ensuite, durement sur la .pierre. L'éCumei 
jaillissante l'Inondait à chaque fois; ett 
l'assaut de la mer recommençait, inlassa- 
blement, se jouant d'elte comme d'une frêle» 
épave. 

te Mahdï, tout à coup, lécha ton juron etf 
tous ses hommes, subitement affolés, voeù 
fér&rent des invectives et des menaces, 

fA suivre}. 
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